
« La pensée progresse à coups
d'erreurs corrigées, la science
procède de même; il n'y a pas de
vérités premières, mais seule-
ment des erreurs premières.» 

Gaston  Bachelard

Le contexte du moment, agité
par une lutte des places mémorielles,
dégage ici et là une vision du monde
dans laquelle pèsent parfois un ethno-
centrisme radical et des confusions
touchant la conception de la mémoire
collective. Corrélativement la légitima-
tion du fait historique en est bousculée
dans un conflit des représentations cul-
turelles au sein de la Nation, comme
par ailleurs des violences dites urbaines
éclatent non sans exprimer ces ten-
sions qui débordent d’une société
manifestement plus assimilationniste
qu’intégrative.
La reconnaissance de l’esclavage, bien
qu’heureusement célébrée depuis
2006 le 11mai, reste pétr ie de ces
symptômes d’une Nation souffrante
de son Etat.
Il convient alors de questionner les
réparations de l’esclavage dans l’inten-
tion d’inscrire ce questionnement dans
un projet social d’installation de l’affilia-
tion sociale et de l’exercice de la
citoyenneté, conditionnés par l’accès à
la loi.

Nous revenons aujourd’hui à la Loi
2001-434 du 10 mai 2001, dite Loi
Taubira, qui symbolise l’accomplisse-
ment de ce devoir de mémoire exigé
par les descendants de déportés. Mais
sachant que d’un côté cette loi suscite
la polémique, que d’un autre côté elle
n’a pas retenu la totalité des articles
proposés par sa promoteure, il s’agit
d’investir sa capacité ou son incapacité
à instituer un autre rapport à l’histoire
de l’esclavage. Pour saisir d’où et vers
où rebondit la demande de répara-
tions de ce crime contre l’humanité, il
s’agit de s’ouvrir à une approche des
liens sociaux, dans une configuration
des positions sociales et économiques
produits par cette histoire.

Si ce colloque réunit des collabo-
rations dans un projet constituant du
savoir, eu égard à une reconnaissance
effective et efficiente de l’esclavage, l’in-
tention de ce colloque déclare tra-
vailler à une problématisation d’une
thèse de la réparation et s’ouvre en
conséquence à son antithèse.
Ce colloque postule de la validité de la
réparat ion comme objet épisté-
mologique et cherchera, partant des
études sur le système esclavagiste ou
sur ses récurrences, à évaluer son
application pour le crime d’esclavage.
La ques t ion des répar a t ions de
l’esclavage est ainsi résolument investie
dans une démarche scientifique et
transdisciplinaire en sciences humaines,
servie dans cette continuité historique
qu’est notre présent, par l’histoire des
idées, des analyses déterministes, inter-
rogatives ou contradictoires amenées
par la science politique, le droit, l’é-
conomie, la philosophie, l’histoire, la
sociologie, la psychologie sociale, et en
premier lieu la victimologie.

Il procédera à l’examen d’une loi
particulière en ce que d’une part elle
retranche du crime la sanction, en ce
que d’autre part elle écarte tout
mécanisme d’évaluation du préjudice
subi dans ce crime, évinçant ainsi la
question des réparations ou plutôt ce
qu’elle réveille de tensions nationales
et identitaires, du cadre légal de notre
société. Parce que le déni ne règle rien
ni de l’éthique ni de la subjectivité,
pour opposer le rejet au position-
nement social, ce colloque se penche
sur l’opportunité et l’authentification
des questions que posent les répara-
tions de l’esclavage.
L’enjeu actuel tient à interroger le sens
de la loi comme à penser les orienta-
tions sociales qu’il sait infléchir.
Il s’agit par là de savoir si ces répara-
tions qui, comme pour tout crime
établissent la faute, peuvent régler le
contentieux mémoriel, la dette qu’il
laisse, et les effets sociaux qu’ils sont
supposés produire.
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h9H15-9H25 Docteur Marie-Josée TIROLIEN
PHARAON , Prés idente de l ’Associat ion
RACINES, Allocution de bienvenue 

h9H25-9H45 De l’ U.N.E.S.C.O, Madame
Christina Von Furstenberg, Chef de la Section
des Politiques et de la coopération interna-
tionale , Division des Sciences sociales, de la
recherche et des politiques - Secteur des
Sciences sociales et humaines

h9H45-10H15 Du Haut Comité à l’Intégration,
Madame la Présidente Blandine KRIEGEL

h10H15-10H45
Madame Christiane TAUBIRA, Députée de
Guyane, Membre de la Commission des Lois à
l’Assemblée Nationale, Promoteure de la Loi
2001-434

h10H45-11H00 PAUSE

h11H00-11H30 Monsieur Victorin LUREL,
P r é s i den t du Conse i l Rég iona l de l a
Guadeloupe 

hDe 11H30 à 11H45
Monsieur Daniel MARSIN, Sénateur, Maire de
la Ville des Abymes

Ouverture des Travaux

h11H45-12H00 Discours Inaugural
Ernest PEPIN , Ecr ivain, Directeur de La
Culture/ Conseil Général de l’Archipel de La
Guadeloupe

h12H00 -12H20 Présentation de l’argument
Cathy LIMINANA, coordinatrice du colloque

Modérateurs :
Fred RENO, Directeur du C.A.G.I. - Centre
d’Analyse Géopolitique et Internationale de
l’Université Antilles-Guyane / Guadeloupe

Jean-Gabriel MONTAUBAN , Directeur du
L.E.A.D. - Laboratoire d’Economie Appliquée
au Développement l’Université Antilles-
Guyane / Guadeloupe

hDe 14H00 à 14H45
Etudes Pan Africaines :
Synthèse internationale
David Lawrence Horne, Professeur en Etudes
Pan Africaines et Pensée Critique à la Faculté
de l’Administration Publique de l’Université de
Californie, Directeur Exécutif de l’Institut
Politique et Economique Africain-Américain
de Californie, Directeur Exécutif du Journal
d’Etudes Pan Africaines, essayiste.

« Le mouvement des réparations :
son statut national et international »

hDe 14H45 à 15H30
Victimologie / Criminologie
Docteur Gérard LOPEZ, Coordinateur des
diplômes de victimologie et de psychotrauma-
tologie de l’Université Paris 5, Docteur en
Psychiatrie, Responsable de la Coordination
Européenne de Chaire Unitwin UNESCO de
la Violence:

« Les principes généraux de la 
réparation en victimologie »

hDe 15H30 à 15H45 Débat 

hDe 15H45 à 16H00 PAUSE

Histoire Sociale
hDe 16H00 à 16H15
Jacques Adélaïde MERLANDE , Maître de
Conférence honoraire en histoire à l’Université
Antilles-Guyane / Guadeloupe, Président de la
Société d’Histoire de La Guadeloupe

hDe 16H15 à 16H30
Carol ine OUDIN-BASTIDE , Docteur en
Histoire des Civilisations – E.H.E.S.S., Membre
du C.R.P.L.C.-Centre de Recherche sur les
Pouvoirs Locaux dans La Caraïbe

hDe 9H00 à 10HO0
Science  Politique
Jean-Claude WILLIAM, Professeur de science
politique à l’Université Antil les-Guyane/
Martinique, membre du CRPLC, ancien mem-
bre du Comité Scientifique de la Route de
l'esclave de l'UNESCO, ancien Président de
l'Université des Antilles et de la Guyane

« La loi Taubira : une approche politiste »

Pablo MARAGNES, Diplômé en psychosociolo-
gie, Doctorant en science politique au C.A.G.I.,
Consultant en développement local

« Etat et esclavage en Guadeloupe :
une approche psychosociologique et politique »

hDe 10H00 à 10H15 Débat

hDe 10H15 à 10H30 Pause

hDe 10H30 à 11H15
Philosophie
Jacky DAHOMAY, Agrégé de Philosophie,
Professeur de Chaire Supérieure au Lycée de
Baimbr idge , Membre du Haut Comité à
l’Intégration.

« Critique de la critique 
des lois mémorielles »

hDe 11H15 à 11H30 Débat

hDe 11H30 à 12H15
Psychologie sociale
Cathy LIMINANA, Cadre Pédagogique au
Centre de Formation des Travailleurs Sociaux
de La Guadeloupe, Diplômée en psychologie
du travail et en sciences sociales

«  De la production sociale du pathos en
société esclavagiste à la demande des 

réparations de l’esclavage :
re-parer ses reproductions »

hDe 12H15 à 12H30 Débat

hDe 14H00 à 15H15
Economie
Fred CELIMENE, Professeur d’économie à
l’Université Antil les-Guyane/Mar tinique,
Coordinateur scient i fique du Col loque
Esclavage et Economie, La Martinique, 2005.

«  De l’économie de l’esclavage à 
l’économie coloniale »

Christian SAAD, Maître de Conférence en
économie à l’Université Antilles-Guyane /
Guadeloupe, Chercheur au L.E.A.D.

«  Economistes utopistes et socialistes 
face à l'esclavage »

hDe 15H15 à 15H30 Débat

hDe 15H30 à 15H45 Pause

hDe 15H45 à 17H00
Droit
Jean-François NIORT, Maître de Conférence à
l’Université Antilles-Guyane en Histoire du
Droit et des Institutions, Responsable du
Dépar tement Histoire du Centre d’Analyse
Géopolitique et Internationale (CAGI, E. A.
930) et du Groupe de recherche en Histoire
du Droit et des Institutions d’Outre-Mer 

«  Le rapport au Droit dans la société
esclavagiste, son héritage et sa réparation »

Christophe Le GRONTEC, Avocat au Barreau
de La Guadeloupe, Doctorant en science poli-
t i q ue à l ’ I n s t i t u t de s Hau t e s E t ude s
d’Amérique Latine-Paris 3, Chargé de Cours à
l’Université Antilles-Guyane en Droit.

« Comment la question de la réparation du
crime s’invitera par la fenêtre si la porte 

d’entrée reste fermée »

hDe 17H00 à 17H15 Débat

hDe 17H15 à 18H30
Clôture des travaux,
sous la présidence de Luc Reinette
Table Ronde autour d’une prospective des
questions de la réparation de l’esclavage

« De la reproduction de l’inhumain 
dans la société esclavagiste Française

Guadeloupe, Martinique,
17ème-19ème siècle »

hDe 16H30 à 17H00
Gaël le COMPPER , Cr iminologue ,
Doctorante en Histoire du Droit,
Chargée de Cours à l’Université Antilles-
Guyane / Guadeloupe

« L’impact du système esclavagiste 
sur l’organisation socio-juridique de la
famille guadeloupéenne : déstructura-

tion et création originale »

hDe 17h00 à 17h15 Débat

hDe 17h15 à 18h00 
Sociologie
Laennec HURBON , D i rec teur de
recherche au CNRS Mar t in ique ,
Membre associé du Centre d’Etudes
Interdisciplinaires du Fait Religieux -
CNRS/ EHESS à l’Ecole des Hautes
Etudes des Sciences Sociales, Président
du Comité National Haïtien de La
Route de l’Esclave, membre du Comité
Scientifique U.N.E.S.C.O. de La Route
de l’Esclave, Membre du C.R.P.L.C.

« Esclavage, mémoire et 
identité culturelle »

hDe 18h00 à 18h15 Débat

hDe 18h15 à 18h30 PAUSE

hDe 18h30 à 19h00
Géographie humaine
Louise-Marie Maes-Diop, Géographe,
Collaboratrice de Cheik Anta Diop

«  Principes et problèmes 
des réparations de l’esclavage »

Lecture de sa communication :
par J. Nsonde, historien
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